
JAPON.

LA SITUATION RELIGIEUSE.

Les dernières nouvelles reçues du àapon, à la date du -14
janvier, résument la situatiun religieuse et signalent les
difficultés en présence desquelles se trouvent les Mission-
naires.

" Des témoins oculaires, écrit M. Marin, ont dû vous
parler, avant moi, de l'incendie qui a complètement détruit
la résidence des Missionnaires à Yokohama; l'église elle-
même n'a échappé que par miracle. Nos pertes matérielles
sont considérables. AjÔutez à cela la destruction de nos
livres chrUtiens, des correspondances et des archives, sans
compter une foule d'objets qui ne se remplacent pas; et
vous aurez une idée du désastre. A moins que d'abon-
dantes aumônes ne viennent combler ce surcroit de dé -:it,
nos oeuvres seront grandement en jouffrance. Impossible
de songer à construire des églises, des chapelles et des éco-
les, toutes choses si nécessaires cependant pour combattre
l'influence des protestants et des Russes. Nos ateliers d'im-
primerie ont été détruits, il faudra du temps pour les réor-
ganiser.

: J'ai commencé, dans notre chapelle, des sekkiyó (confé-
rences publiques sur la doctrine); elles ont lieu plusieurs
fois par semaine. Les auditeurs deviennent plus nombreux,
à mesure que le bruit s'en répand. Quel sera le résultat?
Je n'attache pas grande importance à ce genre de propa-
gande. Une chose plus sûre, c'est l'introduction du chris-
tianisme dans les familles. Un certain nombre de familles
sont venues récemment augmenter le nombre des chrétiens
et des catéchumènes. De ce côté, Dieu semble nous pro-
mettre des consolations.

z LOEuvre de la bainte-Enfance nous permet quelquefois
de gagner à Dieu les parents des enfants que nous bapti-
sons. Ainsi, tout dernièrement, à la nouvelle qu'un enfant
se mourait, à quelques centaines de mètres de notre rési-
dence, je partis en toute hâte et lui administrai le saint bap-
tême à la grande joie de ses parents païens. Le lendemain,
j'appris que les bouddhas et les autres objets superstitieux


